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La lumière éclatante de la philosophie humaniste (8) 

Le Groupe de l’avenir — À vous, mes jeunes 

successeurs, je confie tout ! 
  

Balado présenté par Glenn Turner 

Département d’étude de la SGI du Canada 

 

Bonjour à tous. Je m’appelle Glenn Turner. Bienvenue dans notre balado d’étude pour le 

mois d’août. Votre district ne tiendra peut-être pas de réunion d’étude ce mois-ci, mais 

j’espère que vous aurez tout de même l’occasion de lire l’article d’étude par vous-mêmes. 

Comme le dit le président Ikeda, « l’été est une période propice à la formation, à 

l’apprentissage et au développement ». Vous trouverez le matériel d'étude d'août dans 

l’édition d’août du magazine Ère nouvelle. 

 

L’exposé de ce mois-ci s’intitule « Le Groupe de l’avenir — À vous, mes jeunes 

successeurs, je confie tout ! » Bien que cet article s’adresse d’abord aux membres du 

Groupe de l’avenir, le président Ikeda s’y adresse en réalité à nous tous, jeunes ou moins 

jeunes. Le point principal de l’exposé est l’importance de former des successeurs capables 

pour réaliser kosen rufu et assurer la transmission éternelle de la Loi merveilleuse. 

 

Pour nous, les « successeurs capables » désignent les membres de notre Groupe des jeunes 

et du Groupe de l’avenir. À la SGI du Canada, le Groupe de l’avenir comprend : le Groupe 

des jeunes lions (de 5 à 12 ans) et le Groupe des jeunes phénix (de 13 à 17 ans). Le président 

Ikeda a toujours considéré le Groupe de l’avenir comme un élément clé. Il affirme que 

chaque membre du Groupe de l’avenir est « un trésor pour la Soka Gakkai et un phare 

d’espoir pour l’humanité tout entière ». Il encourage les membres du Groupe de l’avenir à 

devenir « plus bleus que l’indigo » et à accomplir encore plus que leurs parents et leurs 

responsables. 

 

Le premier passage du Gosho est tiré d’une lettre écrite par Nichiren Daishonin à l’un de 

ses disciples en 1272, intitulée « La naissance de Kyo’o » : 

   

Dans le huitième volume du Sûtra du Lotus, dans le (27e) chapitre “Les 

actes antérieurs du roi Merveilleux-Ornement”, il est dit que le roi 

Merveilleux-Ornement et son épouse, la reine Pure-Vertu, ont été guidés 
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vers l’enseignement correct par leurs deux fils, Pure-Resserre et Pure-

Vision. Vous avez maintenant la bonne fortune d’avoir une fille, Kyo’o, 

qui peut manifester sa piété filiale, perpétuer votre lignée en cette 

existence et vous guider vers l’atteinte de la bouddhéité dans votre 

prochaine existence.  

 

« Regarding the birth of Kyo’o » [La naissance de Kyo’o],  

WND, Vol. 2, p. 457 

   

Dans ce passage, Nichiren explique à son disciple que les enfants peuvent aider leurs 

parents à atteindre l’illumination. 

 

Nichiren illustre cela en racontant l’histoire des deux princes, Pure-Resserre et Pure-Vision, 

qui étaient devenus les disciples du Bouddha dans un passé lointain. Désireux de répondre 

au vœu de leur maître de conduire tous les êtres vers l’illumination, les princes essayèrent 

de faire découvrir la pratique bouddhique à leur père et à leur mère, le roi et la reine. 

Cependant, leur père, le roi Merveilleux-Ornement, s’y opposa fermement. 

 

Leur mère, la reine Pure-Vertu, suggéra alors à ses fils de prouver le pouvoir du 

bouddhisme en accomplissant des prodiges extraordinaires et surnaturels, comme marcher 

dans les airs. Les princes acceptèrent et accomplirent toutes sortes d’actes miraculeux 

devant leur père grâce à leur pratique bouddhique. Le roi fut si impressionné qu’il demanda 

immédiatement à rencontrer leur maître, le Bouddha. 

 

Le président Ikeda explique que le message ici n’est pas que nous devons léviter dans les 

airs ou faire jaillir du feu de notre corps pour convaincre les gens du pouvoir de notre 

pratique. Il affirme : 

 

À notre époque, donner la preuve de notre révolution humaine personnelle a la 

même valeur que démontrer des prodiges surnaturels comme l’ont fait les deux 

princes. 

 

Ces prodiges correspondent à ce que nous appelons la preuve factuelle, ou « fait réel 

», un terme employé par Nichiren Daishonin lorsqu’il mentionne : « Et, ce qui est 

plus précieux encore que la raison et la preuve textuelle, c’est la preuve apportée par 

les faits réels » (Écrits, p. 604). 

 

Inspirés par le désir de leur maître d’aider les autres à atteindre l’illumination, les 
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princes réussirent ainsi à conduire leurs parents et tous les habitants du royaume vers 

la voie de la bouddhéité à la suite de l’extraordinaire preuve factuelle qu’ils ont pu 

manifester grâce à leur pratique bouddhique. 

 

Nous pensons parfois que l’ordre naturel des choses veut que les parents enseignent et 

encouragent leurs enfants afin que ces derniers puissent accomplir de grandes choses dans 

leur vie. Mais le bouddhisme enseigne que les rôles de parents et d’enfants ne sont pas 

figés. Au regard de la foi, des personnes unies par des liens aussi puissants peuvent 

s’inspirer et se motiver mutuellement à devenir absolument heureuses, peu importe leur 

situation dans une existence donnée. 

 

Encourager les autres et leur enseigner le bouddhisme est essentiel. Nichiren écrit ailleurs 

que, sans personnes capables pour transmettre les enseignements, le bouddhisme deviendra 

aussi stérile et sans vie que des statues de bois ou de pierre. Le président Ikeda ajoute : 

  

Aucun groupe, aucune organisation, ne peut perdurer si personne n’adopte ses 

idéaux et ne les enseigne aux autres; autrement dit, s’il n’y a pas de successeurs. 

 

Dans le cas des jeunes de notre entourage, comment pouvons-nous les aider à devenir ces 

successeurs? Que devrions-nous leur enseigner dès maintenant? 

 

Le président Ikeda affirme que nous devrions leur montrer comment « adopter et enseigner 

» le bouddhisme de Nichiren. Il dit que les membres du Groupe de l’avenir devraient 

apprendre cela à la maison, auprès de leur famille. En tant que parents, notre rôle est 

d’enseigner la Loi merveilleuse et de démontrer l’importance de l’égalité entre les êtres 

humains et du respect de la dignité de la vie. 

 

Si nos enfants croient au pouvoir de leur propre vie et comprennent l’importance 

d’accomplir leur propre révolution humaine, on peut véritablement dire qu’ils « adoptent 

et enseignent » le bouddhisme. Ils seront capables de transformer leur famille, leur réseau 

d’amis, leur communauté et même le monde. Tout aussi important, ils veilleront à ce que 

le bouddhisme continue de se développer. Ils seront véritablement les successeurs du 

mouvement de kosen rufu. 

 

Le deuxième passage du Gosho est tiré d’une lettre adressée à Shijō Kingo, qui traversait 

alors de grandes difficultés. 

 

Depuis mon enfance, moi, Nichiren, je n’ai jamais prié pour les choses 



4 

 

séculières en cette vie, mais j’ai résolument cherché à devenir Bouddha. 

Depuis peu, cependant, je prie sans cesse pour votre bien devant le Sûtra 

du Lotus, le Bouddha Shakyamuni et le dieu du soleil, car je suis 

convaincu que vous êtes une personne qui peut hériter de la vie du Sûtra 

du Lotus .  

« Le héros du monde », Écrits, p. 846 

 

Nichiren encourage son disciple Shijō Kingo en l’appelant « une personne qui peut hériter 

de la vie du Sûtra du Lotus ». Nous pouvons comprendre cela comme signifiant que, en 

suivant les enseignements du Daishonin, Shijō Kingo comprend que ses problèmes 

découlent de ses efforts pour propager la Loi merveilleuse, et qu’il affronte les difficultés 

en récitant Nam-myoho-renge-kyo. 

 

La « vie du Sûtra du Lotus » désigne l’enseignement selon lequel toute personne peut 

atteindre la bouddhéité. En consacrant sa vie à ce principe et en partageant le même vœu 

que son mentor, Shijō Kingo assurera sans aucun doute la transmission éternelle de la Loi 

merveilleuse. Le président Ikeda commente : « La victoire du disciple est la victoire du 

mentor et celle du bouddhisme. » 

 

Dans le même esprit que Nichiren Daishonin, M. Toda et le président Ikeda se sont 

également consacrés à former des personnes capables. Le président Ikeda affirme que « 

Former un seul précieux membre du Groupe de l’avenir engendre une bonne fortune 

incommensurable et des bienfaits qui permettront l’expansion de kosen rufu ». Il souhaite 

que tous les membres du Groupe de l’avenir aient des « amis de bien » « qui les soutiennent 

de près, qui récitent Daimoku pour leur bonheur et qui applaudissent leurs efforts ». 

 

Nous savons toutes et tous qu’il n’est pas facile d’élever un enfant. Comme le dit le 

président Ikeda, « les enfants ne grandissent pas toujours comme l’espèrent leurs parents 

». Le conseil de M. Toda était très simple : 

 

« Contentez-vous d’aimer votre enfant de tout votre cœur. », et « Le plus important, 

c’est de démontrer à vos enfants combien vous les aimez. » 

 

Les parents et leurs enfants sont si étroitement liés que Nichiren Daishonin écrit : 

 

« Si les parents atteignent la bouddhéité, ce sera aussi le cas des enfants. Et si les 

enfants atteignent la bouddhéité, il en sera de même pour les parents. » 
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Les parents parmi nous n’ont pas à s’impatienter. Ils ont planté les graines de la bouddhéité, 

et un jour, elles germeront. Ils doivent simplement continuer à réciter pour le bonheur de 

leurs enfants. 

 

Le rêve de M. Toda était celui d’un monde pacifique, libre de tout conflit, où chaque 

personne pourrait être heureuse. Le président Ikeda partageait ce rêve et l’a transmis au 

Groupe des jeunes et au Groupe de l’avenir, qui le réaliseront. 

 

Il est important que chacune et chacun d’entre nous traite les membres du Groupe de 

l’avenir avec respect et leur enseigne l’esprit de la Soka Gakkai. Selon les mots de Nichiren 

Daishonin, chaque enfant est une précieuse « personne qui peut hériter de la vie du Sûtra 

du Lotus ». 

 

Comme vous pouvez le constater, l’étude de ce mois-ci est vraiment riche, remplie de 

nombreuses idées intéressantes. Vous trouverez le matériel d’étude dans le numéro d’août 

2026 d’Ère nouvelle. Si vous ne recevez pas Ère nouvelle en ce moment, vous pouvez vous 

abonner en ligne à sgicanada.org ou en parler à vos responsables de district en tout temps. 

 

Merci pour votre écoute. À la prochaine. 


